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COMMUNIQUE 

 

Rouen, le 26 février 2020 

 

Le groupe Sanofi vient d’annoncer qu’il se sépare de son activité de production de principes actifs pharmaceutiques. Bref, 

Sanofi cesse de produire une bonne partie des médicaments qu’il commercialise. Ce qui peut paraître paradoxal de la part 

d’un laboratoire pharmaceutique est en réalité quelque chose de courant dans le monde de la Big Pharma. En effet, 

commercialiser un médicament rapporte plus que le développer et le produire.  

 

Si la communication officielle des laboratoires pharmaceutiques martèle depuis des décennies que ceux-ci sont au service 

des patients et sont la solution aux problèmes de santé publique dans le monde, il n’en est en réalité rien.  Les 

laboratoires sont, pour citer un de leur illustre prédécesseur, le groupe Rhône Poulenc, « focalisés sur la création de 

valeur pour l’actionnaire ». L’alpha et l’oméga d’un groupe en tête du CAC 40. 

 

Si le but réellement poursuivi est de : « stabiliser l’approvisionnement en médicaments de millions de personnes en 

Europe et au-delà », pourquoi alors externaliser cette activité ?  

 

En système capitaliste, cela n’a rien d’anodin. Sanofi, machine à fric par excellence, cible les activités les plus rentables. 

Et la plus rentable reste in fine la commercialisation de médicaments… ceux à plus forte valeur ajoutée bien sûr, pas 

forcément ceux à plus forte valeur thérapeutique.  

 

Pour preuve, avec cette externalisation, Sanofi se prive complètement de ses capacités à produire des anti-infectieux 

(antibiotiques). Il achève ainsi un cycle qui a débuté il y a quelques années avec l’abandon de le recherche et 

développement dans ce domaine thérapeutique. Pourtant, plus de 10 millions de personnes meurent chaque année de 

maladies infectieuses ou parasitaires faute de soins et de médicaments. Il faut dire que les populations les plus touchées 

au niveau mondial sont aussi les moins solvables ….  

 

Mr Luscan, un des dirigeants de Sanofi, toute honte bue, masque la manœuvre purement financière en action stratégique 

visant à assurer « l’indépendance et la sécurité sanitaire des européens devant l’épidémie de Coronavirus »1. 

 
1 Interview à Europe 1 le 27 février 2020 
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Tout le monde peut s’accorder à reconnaître l’utilité sociale du médicament ; non pas comme source de profit démesuré 

mais comme un bien nécessaire en termes de santé publique. Un bien commun à tous.  D’ailleurs, M. Luscan le reconnait 

lui-même en parlant de sécurité sanitaire. 

 

C’est pourquoi il serait irresponsable de la part de la société dans son ensemble (citoyens, pouvoirs publics …)  de laisser 

cette activité n’être qu’un pion dans le grand jeu de Monopoly mondial. 

 

SUD Chimie revendique : 

 

Une recherche et développement, une production guidée par les besoins universels en termes de santé 

publique 

Une production industrielle des médicaments à la fois respectueuse de l’environnement et de la sécurité 

des travailleurs. 

Le maintien d’un fort niveau de l’emploi dans le secteur, l’arrêt de tous les plans sociaux. 

 

Pour toutes ces revendications, il sera nécessaire un jour de socialiser cette industrie et de la soustraire aux 

intérêts du secteur privé et du capitalisme. 
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